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 LE MANOIR DES PINS 
Merci spécial à Sariane Paquette-Fortin et France Déry pour les textes et photos 

 
LÉGENDE de la photo: Lac Sarrazin, Ste-Lucie, Qc. 14 /BAnQ numérique        

numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/2027479  (versant sud) 

Des gestionnaires-entrepreneurs  
1947 : Clothilda Joannette et son mari Daniel Pion
sont dorénavant les nouveaux gestionnaires du domaine 
des Pins.   
Tandis qu’Ernest St-Jacques occupe et développe le 
versant sud du lac (servitudes d’accès au lac, chemins et 
réseau d’aqueduc), le couple Joannette-Pion vendra le
rivage Est du lac à Joseph Paquette qui y construira le 
Manoir des pins et ses chalets locatifs en bois ronds. 
 

 
LÉGENDE de la photo: Lac Sarrazin, Ste-Lucie, Qc. 14 /BAnQ numérique 

numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/2027478 (versant  est) 
 
Peu de temps après, le côté nord du lac sera vendu à 
Simone Galarneau et Als qui deviendra le Domaine 
Galarneau en mode chalets locatifs aussi. Ainsi débute 
la vocation du lac en mode chalets saisonniers
occupés de juin à octobre en formule location cout-terme 
d’un côté et en mode propriétaire occupant de l’autre. 
 

LÉGENDE de la photo: Lac Sarrazin, Ste-Lucie, Qc. 14 /BAnQ numérique 
numerique.banq.qc.ca/patrimoine/details/52327/2027475 (versant nord) 
 
. 
 
 

 

L’EXPLOITATION et LE TOURISME  

LE MANOIR DES PINS 
a été construit en 1941 
par M. Josaphat 
Paquette, que l’on 
nommait Joseph pour 
les intimes. Le manoir a 
été bâti sur une 
immense roche qui a 
rendu les fondations 
très compliquées à 
faire. (Le sous-sol a été 
fait après la 
construction.)*  Le 
manoir a fait vivre 

plusieurs familles à Ste Lucie car il n’y avait rien 
d’autre à l’époque. Les gens venaient y travailler 
comme femme de ménage, réceptionniste, serveuse 
par exemple. 
 
En plus d’être aubergiste à ses heures, Josaphat
avait comme passe-temps et passion d’être 
garagiste. Il aimait beaucoup la mécanique des 
voitures, la marque GM en particulier. Un jour, dans 
son garage privé à son domicile, il a soulevé (lifté) 
une voiture pour se glisser dessous afin d’y faire une 
réparation. Pendant qu’il était sous la voiture, le lift à 
lâcher et il s’est retrouvé coincé sous de la voiture
sans pouvoir sortir. André étant présent à ce moment 
et il est allé chercher les voisins  pour l’aider à relever 
le véhicule et libérer son père. Les ambulanciers ont 
donné les premiers soins à Joseph dans l’ambulance. 
Cependant, il a fait une hémorragie interne sur le 
chemin pour se rendre à l’hôpital de Sainte Agathe et 
il est décédé dans l’ambulance ayant ses côtés, son 
fils André. Josaphat Paquette avait quatre enfants, 2 
garçons et 2 filles et tous ses enfants se sont mariés 
au Manoir ainsi que sa petite-fille Sariane, la fille 
d’André.  
 
Suite au décès de son père et soutenu par sa mère 
Rose Ida O’Borne, c’est le plus jeune de ses fils 
André-Gilles, (André pour les intimes), alors âgé de 
16 ans qui, ayant à cœur le Manoir, s’est dévoué pour 
s’occuper de l’entreprise de son père.  

         Andé-Gilles Paquette                              Rose Ida O’Borne              

UNE PREMIÈRE ANNÉE DIFFICILE  

 
André Paquette a repris le flambeau du Manoir 
pendant l’expo 67. Étant lui-même mineur, 
l’adulte responsable était sa mère. Elle était déjà 
très âgée à cette époque et tout ce qui était 
physique lui demandait beaucoup d’énergie. Ils 
se sont donc partagé les tâches et les heures de 
travail afin de tenir l’auberge. Cependant, 
l’exposition mondiale est si populaire qu’André 
et sa mère ont beaucoup de difficulté à 
« booker » la clientèle, car les gens préféraient 
aller à l’expo de Montréal au lieu d’aller dans les 
Laurentides. Une première année pour lui qui fut 
très difficile.  
 

Quelques années après l’effervescence de 
l’Expo, une jeune femme au nom de Diane 
séjourne dans l’un des chalets « Le Château » 
avec des amis. Tombée sous le charme de 
l’endroit, elle s’est réfugiée sur le balcon du 
chalet qu’elle avait loué et pleurait  à l’idée de 
quitter cet endroit magique. Il faut dire que ses 
parents louaient déjà des chalets au manoir 
depuis des années. André, déjà veuf à ce 
moment, avait remarqué cette jolie femme en 
pleur. Il est allé vers elle et lui a offert une 
chambre dans le manoir pour une semaine. 

  
Ce qu’elle a accepté avec grand plaisir et elle 
n’est jamais reparti. Diane a quitté son emploi 
de coiffeuse pour homme à Montréal et ladite 
chambre du Manoir s’est transformée en un petit 
salon de coiffure/barbier pour quelques années. 
Ensuite Diane et André se sont occupés 
conjointement du Manoir. De cette belle relation, 
une petite fille est née au nom de Sariane. Un 
des chalets du Manoir porte d’ailleurs son nom 
rue Croissant Galarneau. 

LÉGENDE : L’Auberge Manoir des Pins, archive famille Paquette 

 

LÉGENDE : Manoir des Pins, archive famille Paquette 
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Là où il fait bon vivre ! 
LES BATEAUX À MOTEURS 

1970 : Dans les années 70, il y a eu une infestation de 
castors. Ceux-ci grugeaient les arbres un à la suite de 
l’autre causant bien des dommages à l’environnement. 
Ils ont dû les éliminer. Cette période est aussi marquée 
par la modernisation des 27 chalets en mode 4 saisons. 
Isolation, fondations, puits individuels. 

Les bateaux à moteurs ont la cote et le lac vit alors la 
grande mode pour la vitesse et le ski nautique. Les 
cabanes à bateau (boat house) (arrière-plan gauche) 
abritent des monstres de puissance. Aujourd’hui, il n’en 
reste que 4. 

 
La plus grosse était celle du Manoir abritant son fameux 
bateau à moteur V-8 (22 forces) servant à faire le tour 
du lac aux clients et capable aussi de tirer 4 skieurs 
simultanément à haute vitesse. On peut faire le tour du 
lac en moins de 4 minutes. 
 

 
 

Il y avait là aussi tout à côté de l’impressionnante cabane 
à bateaux une haute glissoire (toboggan) que Joseph 
avait fait construire. Il partait du mur de pierre du Manoir 
et descendait jusque sur le lac. Sur un fond en tôle, les 
intrépides descendaient à toute vitesse assis ou coucher 
sur une petite plate-forme en bois montée sur roulettes 
pour finir en rebondissant aussi loin que possible sur la 
surface du lac. À la demande du maire de l’époque et du 
curé, elle fut démantelée. Ce fut la seule et unique 
glissade du domaine et aucun accident n’a été relevé.  
 
Tout était possible sur le Lac Sarrazin à en voir cet 
hydravion inconnu qui s’est posé sur les vagues.  
 

 

LES SOUPERS DU MANOIR 
 
Le Manoir des pins a toujours été l’endroit rêvé 
pour s’évader, respirer l’air frais et profiter de la 
plage et du lac. Les chalets étaient uniquement 
pour les belles saisons, étés, automnes et 
printemps. Les gens venaient des États-Unis et 
de partout pour passer des semaines et des mois. 

 
Dans une ambiance festive, les soupers du 
Manoir deviennent tout aussi populaires pour les 
spectacles du samedi soir où plusieurs artistes et 
orchestres se sont produits. De par sa réputation 
touristique, l’auberge du Manoir demeurera 
longtemps le plus gros employeur de la 
municipalité. 

 
Il y avait aussi un théâtre d’été avec des 
comédiens au sous-sol. Il était très bien aménagé 
avec un grand foyer pour recevoir les gens lors 
de ces événements. Le piano qui logeait dans le 
Manoir depuis 80 ans a été remis, en 2021, à la 
petite fille du créateur du Manoir des Pins, 
Sariane Fortin.  
 

DES HISTOIRES DE CHASSE ET DE PÊCHE 
 

À une époque durant les années 50, le lac avait été 
ensemencé de truites et le Manoir organisait des 
grandes pêches à la truite. Eh oui, ils avaient le 
droit d’ensemencer sans contrainte durant ces 
années-là. Les grandes pêches étaient très 
populaires à l’époque. La pourvoirie de Josaphat ! 

 
 

Au début, Joseph essayait de "vendre" les séjours 
dans les chalets du Manoir aux gens de la ville et 
aux américains en le présentant comme une petite 
pourvoirie où il faisait bon chasser et pêcher. 

 

 
La peau d’ours avec une trace de balle à l’épaule 
qui fût installée près du foyer de la salle à manger 
du Manoir était celle d’un petit ours noir qui se 
promenait sur le domaine et que Joseph avait tué.  
 

Un beau jour, un orignal s’est pointé pour boire de 
l’eau sur la plage du lac Sarazin et les amis d’André 
lui ont dit : « André, tu devrais aller chercher ton 
fusil de chasse et l’abattre ! » Chose qu’il a fait, 
mais quand il a vu le corps énorme de l’animal au 
sol, il n’a pas aimé la sensation. Il s’en veut encore 
aujourd’hui. Depuis cet événement, il a vendu son 
fusil de chasse et n’a plus jamais chassé. Le 
panache de cet animal se trouve aujourd’hui dans 
le chalet de Sariane.  
 
Dans les années 80, un client a déposé une tortue 
domestique au lac en voulant s’en débarrasser. Eh 
bien, la petite tortue a grossit et a vécu près de 30 
ans au lac en s’adaptant parfaitement. On pouvait 
la voir près des rochers lorsqu’on est en face du 
lac. Elle fût baptisée affectueusement Bergamote. 
On pouvait d’ailleurs s’en approcher très près en 
pédalo pendant qu’elle se faisait dorer au soleil. 

 
 

 

Les Soupers du Manoir  Les années à moteur La plage des Pins  

SOURCE: Soirée de danse au Manoir des Pins,   
Famille Paquette, archives 

SOURCE: Manoir des Pins, photo client inconnu 

SOURCE: bateau à moteur, Maurice Poulin, archives 

SOURCE: yacht sur le lac, Maurice Poulin, archives 

SOURCE: 1952, amerrissage inconnu /  Jocelyne Pion, archives 

SOURCE: Manoir des Pins, famille Paquette, archives 
SOURCE: Manoir des Pins, famille Paquette, archives 

SOURCE: Publicité du Manoir des Pins,  Famille Paquette 
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 La fin d’une époque ! 

ADIEU BATEAUX À MOTEUR,  
LE LAC A LE VENT DANS LES VOILES (2000)  

 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Début 80  Arrive la nouvelle mode des voiliers, planches à voile et des pédalos. 
Un jeune couple offre des cours aux clients durant l’été et André, même s’il 
travaillait sans relâche 7/7, spontanément descendait à la plage en complet 
cravate pour faire un 15-20 min de planche à voile, sans jamais tomber à l'eau. Il 
revenait sur la berge encore impeccable en complet cravate et remontait dans le 
bureau! Les clients n'en revenaient pas. Mais les conflits avec les bateaux 
moteurs se multiplient. Pierre Larue (2186), le voisin des Delvin avait le plus gros 
bateau à moteur et le dernier à être utilisé sur le lac pour du ski nautique suite à 
la campagne pour le bannissement des moteurs à essence par l’APLS, 
l’Association des propriétaires du Lac Sarrazin (voir Journal-édition 4).  
 

La saga des bateaux moteurs se prolongera sur près de 20 ans avant leur 
disparition. Le lac échappera ainsi de justesse à la mode des Seadoo. Il aura fallu 
presque plus de 20 ans de péripéties et de détermination pour réaliser cet objectif 
qui aujourd’hui est un atout indéniable pour la sauvegarde du lac et qui est 
maintenant promu par tous les agents immobiliers.  
 

Les années 2000 : Les planches à voile cèdent progressivement la place aux 
Kayak et aux planches à pagaies. Le pédalo demeure présent et les chaloupes à
rames et les canots reprennent du galon et sont parfois munis de moteur 
électrique de faible puissance.  

LA PLAGE DES PINS                                           
DEVIENT DE PLUS EN PLUS POPULAIRE 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
La  location de chalets en version quatre saisons augmente rapidement en popularité 
et multiplie la population de vacanciers de toutes sortes parfois assez turbulents. La 
pression au développement se fait sentir.  La plage des pins se fait de plus en plus 
populaire. Une nouvelle époque est en marche au lac Sarrazin ! 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
LÉGENDE DE L’IMAGE : Entrée du Centre La Station de Recharge, 2023, France Déry 

LE CENTRE LA STATION DE RECHARGE 
2009 : Diane Fortin et André Paquette sont propriétaires du Manoir des pins. Une 
auberge avec 45 employés à sa solde. En décembre, André Paquette est victime 
d’un ACV. Il est transporté d’urgence à l’hôpital Laurentien, où on lui prodigue 
tous les soins nécessaires à son état de santé. Les médecins constatent une 
paralysie sur une bonne partie du corps de leur patient. Il demeurera invalide à 
vie. Du jour au lendemain, Diane Fortin se voit contrainte à gérer l’entreprise 
familiale. En 2014, tout est mis en vente. Quelques chalets seront vendus à des 
particuliers et les petits chalets rénovés du nouveau « Domaine des Pins »  situés 
autour du Manoir garderont le volet locatif du secteur.  
 
2018-2019. Le Manoir était en déclin depuis 2018 et ferme ses portes en 2019. 
2020:Tout en conservant son cachet unique, les nouveaux propriétaires Alain 
Poirier et France Déry effectueront des rénovations majeures qui redonneront 
un nouveau souffle à ce Manoir qui a jadis fait la fierté de la région.  
 
2023 : Aujourd’hui, Le Manoir des Pins demeure, mais se transforme sous un 
autre angle et prend la forme de LSDR. Nous désirons conserver ce lieu dans 
une tranquillité, une paix et une quiétude. Les gens viennent ici pour savourer un 
bon café sur la terrasse et profiter de la belle énergie. Depuis, on y retrouve
maintenant le Centre La Station de Recharge pour bien manger (Le Café des 
Pins), bouger (cours de yoga) et relaxer (Espace Yin, massothérapie). 

Le Lac pour recharger ses batteries !  
APLS 2023 / Textes et photos Sariane Fortin, France Déry / conception Micheline Charlebois © 
 

SOURCE: Plage des Pins, années 50, famille Paquette, archives 
 SOURCE: Planches à voile sur le lac, Jocelyne Pion archives 


